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Résumé 

La gestion intégrée des ressources en eau fait appel à une connaissance plus au moins précise 

de l’état de différentes composantes du cycle de l’eau à l’intérieur d’un même territoire. Pour 

bien maîtriser la situation de la ressource, la collecte des informations relatives à chaque 

composante du système hydrologique au niveau de plusieurs points d’intérêts reste la méthode 

la plus efficiente. Cependant, l’installation des stations de mesures des paramètres hydro-

climatiques nécessite plus de moyen financiers et cela est plus accentué dans les zones 

montagneuses où l’accès est difficiles. C’est le cas des bassins versants des montagnes 

atlasiques au Maroc. 

Cette dernière décennie, la géomatique s'est imposée comme un outil de gestion des données 

spatialisées. Dans ce travail, nous présenterons un exemple d’application des données issues 

des images satellitaires pour combler le manque au niveau de données hydro-climatiques en 

montagne. Il s’agit ici d’évaluer l’apport des précipitations solides (neige) dans le bilan 

hydrique au niveau du bassin versant de Tensift. Les données issues de différents capteurs 

spatiales ont été utilisées pour cartographier les surfaces enneigées au niveau du Haut Atlas. 

Nous citons ici, les images à basse résolution spatiale (MODIS et VEGETATION) et de 

hautes résolutions spatiales (ETM et FORMOSAT). Ces images nous ont permis, à l’aide des 

modèles hydrologiques, d’estimer la réserve en eau du manteau neigeux et sa contribution au 

niveau des principaux oueds après la fonte.  
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